Dimanche 10 mars 2019

L’orgueil de Satan, péché capital


Dieu est infiniment bon et infiniment aimable. C’est le rocher de la foi avant même de connaître ou de croire en son existence, en son omniscience. Il connaît le passé, le présent, le futur, le secret des pensées et des cœurs. Il est tout-puissant, créateur. Il maintient dans l’être, il fait vivre, pousser, grandir. Il est la Voie, la Vérité et la Vie. Et surtout il aime, il veut le bien. Il est charité, bienveillance et providence.

Pourquoi donc être orgueilleux, pourquoi entrer en concurrence avec Dieu, pourquoi s’estimer supérieur à Dieu ? Si cela était un manque d’intelligence, ce ne serait pas un péché. Le péché est une chute morale, une chute de la volonté : c’est un mal, connu et voulu. Il est faux et mauvais de s’estimer supérieur à ce que l’on est vraiment. 

Pourquoi donc le chérubin, le pur esprit, l’Étoile du matin de la connaissance angélique, Lucifer (le porteur de lumière), Satan (l’adversaire), le Diable (le diviseur), s’estime-t-il à l’égal de Dieu ?


« Comment ! Tu es tombé du ciel, astre brillant, fils de l’aurore ! Tu es renversé à terre, toi qui faisais ployer les nations, toi qui te disais : “J’escaladerai les cieux ; plus haut que les étoiles de Dieu j’élèverai mon trône ; j’irai siéger à la montagne de l’assemblée des dieux au plus haut du mont Safone, j’escaladerai les hauteurs des nuages, je serai semblable au Très-Haut !” Mais te voilà jeté aux enfers, au plus profond de l’abîme. » (Isaïe, ch. 14, 12-15).


Peut-on parler d’aveuglement quand le pécheur a véritablement conscience de sa malice et que son intelligence lui inflige les piqûres du jugement objectif de la conscience ? Cette mauvaise conscience provoque l’amertume et la mauvaise tristesse. Ainsi, même le scrupuleux est triste de ne pas se ressentir meilleur, de ne pas être à la hauteur de ses prétentions. Il recherche la consolation du parfait alors que le combat spirituel et le chemin de la sainteté durent toute une vie.

L’humilité consiste à penser et vouloir selon son véritable état, selon ses vraies qualités et vertus. L’humilité est une estime vraie de soi-même. L’humilité va donc reconnaître les torts et les faiblesses dont on est responsable. Elle confesse ses péchés pour en être libérée par la grâce divine des mérites de Jésus-Christ.


Ce sont Marie et Joseph qui peuvent vaincre la haine satanique contre l’humanité. Saint-Michel et les saints anges participent à ce combat. Que notre Carême soit plein de vérité, d’authenticité, d’humilité, d’objectivité, de pardon et de paix.

«Dieu résiste aux orgueilleux et donne sa grâce aux humbles» (Pr 3, 34 ; Jc 4, 6 ; 1 P 5, 5).

